
Temps ordinaire - 12e Semaine: Jeudi

Texte de l'Évangile ( Mt  7,21-29): «Il ne suffit pas de me dire: 

‘Seigneur, Seigneur!’, pour entrer dans le Royaume des cieux; mais 

il faut faire la volonté de mon Père qui est aux cieux. Ce jour-là, 

beaucoup me diront: ‘Seigneur, Seigneur, n'est-ce pas en ton nom 

que nous avons été prophètes, en ton nom que nous avons chassé les 

démons, en ton nom que nous avons fait beaucoup de miracles?’. 

Alors je leur déclarerai: ‘Je ne vous ai jamais connus. Écartez-vous 

de moi, vous qui faites le mal!’. 

»Tout homme qui écoute ce que je vous dis là et le met en pratique 

est comparable à un homme prévoyant qui a bâti sa maison sur le 

roc. La pluie est tombée, les torrents ont dévalé, la tempête a 

soufflé et s'est abattue sur cette maison; la maison ne s'est pas 

écroulée, car elle était fondée sur le roc. Et tout homme qui écoute 

ce que je vous dis là sans le mettre en pratique est comparable à un 

homme insensé qui a bâti sa maison sur le sable. La pluie est 

tombée, les torrents ont dévalé, la tempête a soufflé, elle a secoué 

cette maison; la maison s'est écroulée, et son écroulement a été 

complet». 

Jésus acheva ainsi son discours. Les foules étaient frappées par son 

enseignement, car il les instruisait en homme qui a autorité, et non 

pas comme leurs scribes.

«Il ne suffit pas de me dire: ‘Seigneur, Seigneur!’, pour entrer dans le Royaume des 
cieux»

Abbé Joan Pere PULIDO i Gutiérrez 

(Sant Feliu de Llobregat, Espagne)



Aujourd'hui, l'affirmation tranchée de Jésus nous impressionne: «Il ne suffit pas de 

me dire: ‘Seigneur, Seigneur!’, pour entrer dans le Royaume des cieux; mais il faut 

faire la volonté de mon Père qui est aux cieux» (Mt 7,21). Au minimum, cette 

affirmation exige de nous la responsabilité dans notre condition de chrétien, tout en 

nous faisant sentir l'urgence de témoigner de notre foi.

Construire la maison sur la roche est une image claire qui nous invite à attacher du 

prix à notre engagement de foi, qui ne peut se limiter à de belles paroles, mais doit 

se fonder sur l'autorité des œuvres imprégnées de charité. Un de ces jours, l'Église 

va nous rappeler la vie de saint Pélage, jeune martyr de la chasteté. En souvenir de 

lui, saint Bernard écrivit dans son traité sur les mœurs et le ministère des évêques: 

«La chasteté, aussi belle qu'elle soit, n'a pas de valeur ni de mérite sans la charité. 

La pureté sans l'amour est comme une lampe sans huile; mais la sagesse dit: Qu'elle 

est belle la sagesse unie à l'amour! A cet amour dont nous parle l'Apôtre, qui 

provient d'un cœur pur, d'une conscience droite et d'une foi sincère».

La clarté du message, unie à la force de la charité, manifeste l'autorité de Jésus, qui 

étonnait ses contemporains: «Les foules étaient frappées par son enseignement, car 

il les instruisait en homme qui a autorité, et non pas comme leurs scribes» (Mt 7,28-

29). Notre prière et notre contemplation d'aujourd'hui doivent être accompagnées 

d'une réflexion sérieuse: comment est-ce que je parle et agis dans ma vie comme 

chrétien? Comment est-ce que je concrétise mon témoignage? Comment est-ce que je 

traduis le commandement de l'amour dans ma vie personnelle, familiale, dans mon 

travail, etc.? Ce ne sont ni les paroles, ni les prières sans engagement qui comptent, 

mais l'effort pour vivre selon le Projet de Dieu. Notre oraison devrait toujours 

exprimer notre désir de faire le bien et un appel à l'aide, car nous reconnaissons 

notre faiblesse.

Seigneur, que notre prière soit toujours accompagnée par la force de la charité.


